
Saint Amphilochius d'Iconium

Épître à Séleucos 

Cette publication présente un extrait du traité de saint Amphilochius d'Iconium, «Épître à 
Séleucos». Il s'agit de la «Règle de saint Amphilochius», qui recense les livres de l'Ancien et du 
Nouveau Testament inclus dans le corpus canonique. Cette liste complète des livres de l'Écriture 
sainte constitue une source importante pour l'histoire de la formation du canon biblique. 

	 Il est essentiel de savoir que tous les livres qui portent le nom vénérable d'Écriture ne sont 
pas fiables. En effet, certains livres portent un nom erroné, d'autres sont moyens et, pour ainsi 
dire, proches de la vérité, tandis que d'autres encore sont contrefaits et trompeurs, à l'instar des 
fausses pièces de monnaie qui, bien que portant une inscription royale, sont, par essence, 
fausses. C'est pourquoi je vais vous énumérer chacun des livres inspirés. Afin que vous puissiez 
les connaître séparément, je vais d'abord énumérer les livres de l'Ancien Testament.

	 Le Pentateuque contient : la Genèse, puis l'Exode et le livre du milieu, le Lévitique, suivis 
des Nombres, puis du Deutéronome. À ceux-ci s'ajoutent Josues et les Juges, puis Ruth, les 
quatre livres des Rois et les deux Chroniques. Viennent ensuite les deux premiers livres d'Esdras.

	 Ensuite, je vais vous citer les cinq livres de poésie : Job, couronné de souffrances 
diverses, et le livre des psaumes, un chant réconfortant pour les âmes; trois livres du sage 
Salomon : les Proverbes, l'Ecclésiaste et le Cantique des Cantiques. À ceux-ci s'ajoutent les 
douze prophètes : le premier, Osée, puis le deuxième, Amos; Michée, Joël, Abdias et Jonas, 
préfiguration de la mort en trois jours; après eux, Nahum, Habacuc, puis le neuvième livre, 
Sophonie, Aggée et Zacharie, et le glorieux messager Malachie. Après eux, reconnaissez les 
quatre prophètes : le grand Isaïe, qui parla avec audace, le compatissant Jérémie, le mystérieux 
Ézéchiel et le dernier Daniel, sage en actes et en paroles. À ceux-ci, certains ajoutent Esther.

	 Il est temps pour moi de nommer les livres du Nouveau Testament  : n’acceptons que 
quatre évangélistes : Matthieu, puis Marc, auxquels nous ajoutons un troisième, Luc. Considérons 
Jean comme quatrième chronologiquement, mais premier par la profondeur de ses doctrines, car 
je l’appelle à juste titre le fils du tonnerre, lui qui a proclamé majestueusement la Parole de Dieu. 
Acceptons également le deuxième livre de Luc – les Actes des Apôtres. À ceux-ci, ajoutons 
ensuite l’instrument choisi, le prédicateur et apôtre des Gentils, Paul, qui a sagement écrit 
quatorze épîtres aux Églises  : une aux Romains, à laquelle il faut ajouter deux aux Corinthiens, 
une aux Galates, une aux Éphésiens; puis aux Philippiens, puis aux Colossiens, deux aux 
Thessaloniciens, deux à Timothée, une à Tite et une à Philémon, une à chacun, et une aux 
Hébreux. Certains, à tort, les qualifient d’inauthentiques, car la véritable grâce s’y trouve.

	 Que dirai-je enfin des Épîtres générales ? Certains affirment qu'il faut en accepter sept, 
tandis que d'autres n'en retiennent que trois  : une de Jacques, une de Pierre et une de Jean. 
Certains acceptent les trois épîtres de Jean, ainsi que deux de Pierre et la septième de Judas. 
Certains considèrent l'Apocalypse de Jean comme un livre sacré, tandis que beaucoup la jugent 
inauthentique.

	 Que ceci soit le canon le plus infaillible des Écritures inspirées.



